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CeS patroleq sont lit dec/s qu C8 . J! qe innî arclie-équje (MilnLe a nîse dase, 5/5 arns. Voici en, q ue/lts le8 Commenntela 'tt, pastor1a/e - Ver,ýon raças - vite le floii/el (f/c/a cqinea "dJ,e'ê6 au Clergé et au et-c / (l uk so di/((ký ýn da(bte du 8 dé-cern/-e et qui a été lue dans b s &8 / le q««1t-i6;e dùriet ddlýAvent, joae (le son tonsaw
Pour notre p/art, nous nous rendons parfaitement compte des,nombreuses difficultés de la clu ge pastorale; ciifbicultcs qui ne sConecertainemuent pas anmoindries pîar les conditions que nous devonsaffronter, dans un diocèse de création rCcenîe. au sein deun trouieaLUcomUposé do peuples si différents d-e race, dle lan(,ue et dle coutumtes,Totfiavec tiLide de D)ieu, (lue nous înîploî uns par l'interceesionde sa Mère, la Vierg-e Immaculée, nous nous efforcerons, dans lacliaité de -Jésus-Christ, d*ître pour tous un li e. pan1a geani, dans latuesure de notre pouvoir. vos epruuves et vos e-spérances. ])ufli< 'rsf us <iii a/du(i t/t. - [>o.uru u te le Christ sioit annionic de q ue-que manière qlue ce puisse eire . . . je m)jen r/ji. e je continueraiài n'e-n réjouir, " ( PhI E, 1, 1,S). Compltant sur la collaboration emn1 res,sée de notre clergéê, sur los efforts commiuns et )é n(,reuix de niotretrou peauL, nous enitretenton s l'e-spoir dc- n e luis til, 1, h foi (lu., 111tisee n flous le Vicaire du Christ sujr terre, et dc- ne pas rester trop au-dessous de la confiaînce qu'il a daîignIe Jlacer en noîus, quaind il r ouBa chartre (le l'administration de cet arclîio(iioei-se. Plein de la peritCequ un J our nous aurons à rendre compte cie ;a perte, ne frit-ce qitOd'un (Io nos enfants, permtettez- nous dec s/lliciter la charité de voiprières. de sorte que dans ce jour redoutable, nous puissions r/I (i11"dre aLU Dieu de justice et d'ariîour: - De touts ceux que vous ni avez,confiés, je n'en ai pas perdu un seul -( JIean. XVIII, 9 ).Et, (lue la paix île D ieu q iii surpasse toutte intelligence gYardevos cSeurs et vos esprits dans le Christ .Jésus" ( Pitil., IV, 'î)

LA QUESTION UNIV7ERSITAIRE

La question universitaire au Manituba est revenuie stîr le tapis.On semble s'achlemiiner vers Uivi i* lîaî neulme. Neuve e] cnipiètemeont de l'tat sur les droits de l'Fl ise et (le la farmille.Notons un bon point en faveur (lu Conseil universitaire quirésolu, par un vote de 18 contre 16(, (le mintenir au latin la siu 5tion qu'il -a occupé»e jusqu'ici. Inutile de (dire qlue les clinpors dfla cuîlture traditionnelle eurent le plein et fe-rmt- appui dt-q reprêsefin!tants dii collège de Saint. foniftîce. C'est menie le Il. P. Rjecteur quia conduit la bataille et rallié la majorité à la bonne cause.


